
 

Adishatz, Agur,  
Bonjour, 
 
 
233 
  
C’est le nombre d’engagements pris à notre connaissance par délibérations 
communales et intercommunales sur les 6 départements du Sud-Ouest  (32, 33, 40, 
47, 64, 65). Pour en connaître le détail, nous vous invitons à consulter notre site 
internet : https://foretbiencommun.wixsite.com/aquitaine . 
  
Sur ces 233 avis officiels ayant engagé un vote, 7 sont pour le projet, 7 
s’abstiennent, 219 sont contre. 
  
L’essentiel des motions en soutien au projet E-CHO émanent des communes 
limitrophes du lieu d’implantation du projet, à savoir Lacq (64). Il est cependant à 
noter que malgré les pressions et injonctions reçues de la part du Président de la 
Communautés de Communes Lacq Orthez et les créations d’emplois qu’on leur a 
fait miroiter, la majorité des communes n’ont pas voté le soutien au projet, et 
certaines ont même délibéré contre ! 
  
L’analyse des chiffres ne souffre donc aucune équivoque : le projet E-CHO suscite 
l’indignation généralisée et un débat de fond qui concerne l’ensemble de nos 
territoires. 
  
Du côté des industriels du bois, dans un article paru à La Tribune, Anne Guivar’ch, 
présidente de la FIBNA, s’inquiète de ce qu’il sera impossible d’approvisionner tous 
les projets qui réclament de la matière première ligneuse (bois). 
  
Couper les forêts du Sud-Ouest pour lutter contre le dérèglement climatique. 
Voilà donc à quoi se résume leur projet. 
 
  
Le projet de qui ? 
 
Parmi les élus du Conseil Régional et des Conseils Départementaux, seul le groupe 
écologiste a pour l’instant pris position contre. Les 3 députés du bassin de Lacq ont 
déclaré leur flamme au projet tandis que 5 députés du 33, 64 et 65 se sont 
positionnés résolument contre. 
Voilà ce que montre aussi la réalité de ces chiffres. Il ne s'agit pas d'un clivage entre 
les écologistes et le monde rural, entre les élus de gauche et de droite mais bel et 
bien d'une fracture entre des élus qui reçoivent leurs ordres de l’Europe et de l’État 
et ceux qui, aux côtés de la population, gèrent la réalité du quotidien. 
  



 

Quelques questions de fond 
  
Existe-t-il une solution pour remplacer le kérosène par une véritable énergie 
décarbonée qui puisse permettre la croissance exponentielle du trafic aérien ? 
L’étude approfondie de ces projets nous prouve que non. Que l’on parle en milliers 
d’hectares, en tonnes de matière sèche, en pourcentage de coupes 
supplémentaires, en milliers de M3 d’eau ou en Mégawatt, les besoins de tels 
projets pour couvrir 1 ou 2% du trafic aérien sont inconcevables ! Les comptes sont 
faciles à faire et il ne sert à rien de s’acharner à retourner les chiffres dans tous les 
sens. 
  
Malgré cela, personne en haut lieu ne remet en cause la croissance exponentielle 
d’un secteur d’activité dont 70% sont des vols d’agrément et concernent 
majoritairement une population aisée plutôt jeune et diplômée, dans un contexte où 
80% des habitants de la terre n’ont jamais pris l’avion. 
  
L’urgence actuelle demeure d’empêcher le sacrifice de la forêt de Gascogne, cœur 
de la ruralité, au seul profit immédiat d’une poignée de privilégiés et d’entreprises qui 
n’entendent pas participer à l’effort commun indispensable. 
  
L’intérêt général, celles et ceux qui vivent dans la réalité de la campagne le savent, 
est de pérenniser les initiatives et plans qui visent à la gestion durable et raisonnée 
de la forêt, ici par la protection des couverts de feuillus, là par la sauvegarde des 
chênes-lièges, les processus de régénération naturelle partout où elle est possible, 
etc. Autant d’actions menées par les élus locaux et les groupements forestiers, en 
collaboration avec l’expertise de l’ONF. C’est ce que disent en substance la plupart 
de vos délibérations que nous avons regroupées dans une “motion type” ci-jointe, 
afin de simplifier les démarches et écritures administratives des communes qui 
délibèreront à votre suite. 
 
Nombre de Maires nous ont informés qu’ils ou elles prendraient des délibérations à 
la rentrée de septembre. Nous les engageons à le faire sans tarder. C’est l’avenir de 
la forêt, celle que nous aimons, qui est en jeu. 
 
 
 
 
 
Nosautes, Gu, Nous,  
Citoyennes et citoyens d’Aquitaine 
La forêt est notre bien commun 
https://foretbiencommun.wixsite.com/aquitaine 


